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Noël essénien.  

Bien  qu’il  soit  rattaché  dans  notre  culture  à  une  fête 
religieuse, Noël est en réalité une fête qui existait bien 
avant  la  religion  chrétienne.  Dans  l'antiquité,  de 
nombreuses  célébrations  vouées  au  culte  du  dieu  des 
semailles  et  de  la  fertilité,  Saturne,  étaient  faites.  Les 
"Saturnales", qui se déroulaient du 17 au 24 décembre, 
semblent avoir un lien incontestable avec la fête de Noël 
dont la date du 25 décembre n'a été arrêtée qu'en 354, par 
le Pape Libère. De plus, tous les historiens s’accordent 
aujourd’hui pour considérer que Jésus n’est pas né le 25 
décembre de l’an zéro mais probablement au printemps 
vers l’an moins quatre de notre ère.

Si l’on cherche le sens mystique de la fête de Noël on y 
trouve un moment privilégié et une fête dans le subtil 
pour toute la nature. C’est l’instant où la lumière renaît 
parmi les ténèbres.
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Office à Saintes (17): 

Retrouvez nous dans la joie et 
offrez vous un moment pour 

vivre avec votre âme en dehors 
de tout dogme et quelque soit 

votre foi:  
vous qui cherchez le repos, 
une parole de réconfort, un 

sens à votre vie: 
joignez-vous à nous ! 

Rendez-vous à de Saintes (17): 

le 7 janvier prochain 
de 10H30 à 12H 

au restaurant CAMPANILE 
1 boulevard de Recouvrance 

17100 SAINTES 

Participation libre, ouvert à tout 
public.

BULLETIN DE L’ÉGLISE 
ESSÉNIENNE CHRÉTIENNE 
DE NOUVELLE AQUITAINE 

www.eglise-essenienne-chretienne-nouvelle-aquitaine.fr 

 Association cultuelle loi 1905 déclarée à la sous-préfecture de Saintes (17)                                                        
et rattachée à l'Eglise Essénienne Chrétienne de France.
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Le solstice d’hiver est le moment précis où le soleil laisse 
apparemment  la  place  à  la  nuit  ou  la  nuit  est  la  plus 
longue  de  l ’année.  En  fonction  de  paramètres 
astronomiques il peut être le 20, 21 ou le 22 décembre. 
En  2017,  le  solstice  sera  le  jeudi  21  décembre.  La 
conséquence concrète est que ce jour-là  sera le jour le 
plus court de l'année. A partir du lendemain, le vendredi 
22 décembre, les jours commenceront à rallonger pour 
nous amener petit à petit vers le printemps.

A minuit le 21 décembre le soleil  sera exactement à la 
vertical mais de l’autre côté de la Terre. 

Par la fête de Noël nous aussi nous pouvons vivre cette 
expérience  intérieure,  alors  que  notre  moi  personnel, 
notre égo, semble triompher, nous devons laisser grandir 
en nous le lien qui nous unit à notre flamme sacrée, celle 
qui est de toute éternité unit au Père. 

Si nous souhaitons ardemment nous rapprocher du Père 
et faire grandir la flamme en nous, l’union se fera. Nous 
ferons l’expérience d’être des vierges pour accueillir  ce 
mystère en nous. Par contre si  nous marchons comme 
des êtres inconscients, la «fécondation» de la semence de 
notre  être  intérieur  restera  endormie  et  nous 
continuerons  à  vagabonder  sans  but  ni  lumière  et  la 
magie de Noël sera éteinte.

Noël est porteur de multiples messages et à chacun de 
leur niveau, ils sont riches d’enseignements pour nous.

Les évangiles canoniques nous racontent que Jésus serait 
né  dans  une grotte  ou une étable  et  que personne ne 
voulait  accueillir  le  couple  de Marie  et  Joseph.  Si  l’on 
cherche la  signification de cette  histoire  qui  n’est  que 
symbolique car on sait que Jésus n’est pas né au solstice 
d’hivers, on peut comprendre le message que la Lumière 
est difficilement acceptée dans le monde des hommes et 
que celle-ci arrive dans un « corps » (la grotte) pauvre 
et délabrée et non pas dans un temple comme il aurait 
dû  si  le  «  corps  de  l’humanité »  avait  été  ouvert  et 
désireux de le  recevoir.  Le maître Saint-Jean s’exprime 
ainsi: « Il est venu chez lui, dans sa maison (dans son 
corps) et les siens ne l’ont pas accueilli. » Cela peut se 
comprendre  éga lement  en  cons idérant  que  la 
« maison » qui est notre propre corps est déjà habité 
par un moi superficiel (notre égo) qui ne veut pas céder 
sa  place  à  la  Lumière  de  celui  qui  vient  pour  nous 
instruire.
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Office à Pau (64) 

Venez accompagner, soutenir ou 
découvrir un moment d’âme et 
recevoir, pour ceux qui le 
souhaitent, une bénédiction 
à Pau : 

le dimanche 21 janvier 2018 
de 11H à 12H30 

Venez vous ressourcer, vous 
poser, vous recueillir, chanter, et 
vous éveil ler. . . en  accueil-
lant dans votre cœur des paroles 
de sagesse et des chants 
religieux universels issus de la 
culture animiste.     

Nous vous saluons chaleu-
reusement en attendant de vous 
retrouver prochainement 

Salle Récaborde 

Rue René Fournets 

Quartier du Hédas 

64000 PAU 

Contact et renseignements : 

Léonor Diez  06 153 158 10 

Office libre, pour tout public. 

Information: 

Si vous souhaitez partager ce 
bulletin, vous abonner gratui-
tement ou au contraire vous 
désabonner, merci de nous 
contacter: 

secretariat.eecna@gmail.com

mailto:secretariat.eecna@gmail.com
mailto:secretariat.eecna@gmail.com
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Les  animaux  de  la  crèche  sont  aussi  des 
symboles: le boeuf représente la force vitale 
de la  terre,  la  force de la  volonté (dont le 
siège est situé dans notre ventre), en effet les 
hommes  ont  depuis  longtemps  utilisés  la 
force de travail  du boeuf dans les champs. 
L’âne est le symbole de la sagesse qui vient 
du ciel, l’intelligence (qui siège dans la tête). 
En effet contrairement à une idée reçu, l’âne 
est un être très intelligent et même plus que 
le  cheval.  D’ailleurs  l’histoire  du  fameux 
« bonnet d’âne » était comprise à l’envers 
car  il  s’agissait  alors  de  transmettre  à 
l’individu l’intelligence de l’animal et non de 
le stigmatiser. 

L’enfant Jésus situé entre le boeuf et l’âne, 
représente  le  coeur,  l’Amour  Universel. 
Lorsque Jésus apparaît il permet d’équilibrer 
la  volonté  et  l’intelligence.  Tant  qu’il  n’est 
pas là, les forces de la terre non maîtrisées et 
la  fausse  intelligence  règnent  sans  être 
guidées  par  l’amour  et  c’est  la  bêtise  qui 
domine. 

Lorsque Jésus né, c’est-à-dire juste après que 
le  solstice  d’hivers  soit  passé,  l’obscurité 
s’éloigne.  Les anges vont alors prévenir les 
bergers  qui  viennent  avec  leurs  moutons. 
Ces  derniers  représentent  la  force  de 
l’amour qui s’épanouit tandis que les bergers 
symbolisent les forces invisibles de la nature.

Lorsque  nous  accueillons  la  Lumière  du 
Christ  dans  notre  coeur  celui-ci  se  laisse 
emplir  par  l’Amour  inconditionnel.  Notre 
moi-personnel, notre égo laisse la place à la 
Sagesse Intemporelle. Notre volonté permet 
à  la  Force  de  Vie  Universe l le  de  se 
manifester. 

L’Amour  est  le  seul  chemin  pour  gravir  la 
montagne de l’initiation. 

La  Tradition  nous  rapporte  aussi  d’autres 
enseignements sur Noël. Il nous est dit que 

les âmes des enfants à naître durant l’année 
qui suit, s’approchent de la Terre tandis que 
les  âmes  de  ceux  qui  sont  décédés  dans 
l’année  s’en  éloignent.  Des  rites  sont 
d’ailleurs réalisés dans les Cercles  d’études 
esséniens.

La  magie  de  Noël  réside  aussi  dans  la 
préparation de la fête et des décorations et 
l’on  peut  y  comprendre  certains  symboles 
qui  se  révèlent  à  nous  si  l’on  y  prête  une 
attention suffisante. L’arbre symbole de Noël 
sous  nos  latitudes,  le  sapin,  reste  vert  et 
résiste au froid de l’hiver. Il doit être décoré 
avec  conscience  et  gratitude.  Il  se  dresse 
dans  une  verticalité  qui  évoque  notre 
volonté  de  monter  au  plus  haut  de  nous-
même. La guirlande nous montre le chemin 
de la Tradition qui part du bas pour aller en 
spirale  vers  le  haut.  Le  long  de  cette 
guirlande  sont  accrochées  les  boules  qui 
représentent autant de maîtres qui se sont 
incarnés  sur  terre  pour  nous  apporter  les 
messages des cieux. De façon plus moderne 
la  guirlande  électrique  nous  montre  cette 
même  continuité  dans  la  Tradition  et  les 
lumières représentent nos maître du passé: 
Lao-Tseu,  Hermès,  Moïse,  Zoroastre, 
Bouddha,  Jésus,  Hiétora,  Marie-Madeleine, 
Saint-Jean, Mani,  Mahomet,  les Bogomiles, 
les Cathares, les Rose+Croix, Peter Deunov, 
Omraam Mikhaël Aïvanhov et bien d’autres 
encore…

La  méditation  qui  vous  est  proposée  ci-
après  vous  permet  à  un  recueillement 
intérieur. Je vous invite à la vivre pleinement 
avec votre intériorité sacrée.

Je  vous  souhaites  de  merveilleuses  fêtes, 
entourés par la chaleur et l’affection de tous 
ceux que vous aimez mais aussi bénis par la 
Lumière de votre être intérieur qui grandit 
au contact de la Lumière Christique.

Recevez ma bénédiction. 

Gérard Petitbois. 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Compte rendu de l’office religieux à Saintes du 5 novembre 2017:  

Lors de cet office nous avons eu la joie de 
recevoir une nouvelle personne parmi nous. 
Nous  a vons  é té  touché  par  son 
enthousiasme  et  l’intérêt  qu’elle  témoigne 
pour Dieu. Nous lui souhaitons de trouver à 
nos  côtés  ce  qu’elle  recherche  depuis 
longtemps.

Novembre  a  été  le  prétexte  pour  nous  de 
faire une cérémonie que nous avons appelé 
« le chemin de l’immortalité ». Elle a été 
simplifié à partir du livre de cérémonie « le 
cercueil des mystères ».

Voici le message à retenir.

En  cette  période  de  la  Toussaint  où  nous 
fêtons les morts, il est utile de réaliser que 
les défunts que nous célébrons,  c’est nous. 
En effet c’est bien nous qui sommes décédés 
de  nos  vies  passées.  Nous  sommes  la 
réincarnation  de  nos  ancêtres  car  nous 
sommes immortels.

La cérémonie que nous avons réaliser nous 
enseigne que si nous voulons avoir la vie, la 
vraie vie, celle qui nous conduit vers notre 
être  véritable  « Je  Suis »,  nous  devons 
nous  faire  un  corps  à  l’intérieur  de  notre 
corps de chair. Un corps immortel qui nous 
fera passer le voile de l’illusion et de la mort, 
qui  nous  permettra  de  cheminer  en union 
avec l’Esprit divin.

Nous ne sommes pas tous égaux devant la 
mort. La mort est une terre à féconder : on y 
récolte ce qu’on y a semé. Celui qui a vécu 
sans se préoccuper de ce qui est à l’intérieur 
de son être, de l’essentiel, de la flamme de 

vie divine qui est plus grande que le corps et 
la  vie  mortelle,  celui-là  ne  trouvera  rien 
d’autre que ce qu’il est, le vide, car tout ce 
qui  n’est  pas  immortel  en  lui  aura  été 
recyc lé .  Le  feu  de  la  mort  et  de  la 
décomposition  consumera  tout  ce  qui  lui 
appartient. 

Celui  qui  étudie  la  sagesse  des  Maîtres  et 
fait grandir la parcelle d’immortalité en lui 
renforce le  lien avec son être éternel.   Ce 
qui est fait au service de ce qui est immortel 
et  éternel  ne  meurt  pas  mais  ressuscite 
jusqu’à atteindre la perfection du Père.

La voie de la résurrection est le chemin de la 
vie  véritable  et  de  l’éveil  croissant.  Tout 
l ’Enseignement  de  la  Tradition  de  la 
Lumière  a  pour  finalité  de  conduire  la 
pensée, la conscience vers la flamme de vie, 
dans le noyau de l’être.

La  ré sur rect ion  es t  une  c ro i s sance 
perpétuel le  vers  l ’ immortalité  par  la 
conscience et la mémoire qui ne s’efface pas 
d’une vie à l’autre. Alors que la réincarnation 
laisse  les  forces  de  décomposition  et  de 
l’oubli effacer toute trace de ce qui est voué 
au  recyclage  et  ne  laisse  aucune  mémoire 
des vies passées pour l’être qui chemine de 
vies en vies.

L’immortalité  est  à  l’intérieur  de  tout 
homme venant en ce monde, c’est-à-dire une 
conscience  qui  doit  apparaître  du  corps. 
D’ailleurs  le  corps  physique  est  fait  pour 
cela,  i l  est  une  enveloppe  qui  sert  à 
développer en lui le germe d’un autre corps, 

Bulletin de l’EEC-NA �4



Numéro 13 décembre 2017

subtil,  qui lui permettra de vivre de l’autre 
côté du voile de la mort.

Quand  vous  participez  à  des  cérémonies 
dans  l’église  essénienne  chrétienne,  vous 
faites des choses qui sont pour l’éternité. Il 

est  important  d’y  participer  régulièrement 
pour renforcer et faire grandir vos corps 
subtils ainsi que pour renforcer le lien avec 
votre âme éternelle « Je Suis ».

Gérard PETITBOIS.  

 
La fête de Noël dans la Tradition Essénienne. 

Nous vous proposons de réaliser chez vous cette 
méditation lors  de  la  fête  du solstice  d’hivers, 
par exemple le 22 décembre vers minuit.

Place-toi  dans  l’atmosphère  de  ton  travail 
spirituel. 

Allume une bougie et prends conscience de la 
présence de la  flamme qui  danse devant  toi, 
offrant  sa  lumière,  sa  chaleur  et  sa  beauté. 
Ressent dans cette flamme une présence amie, 
bénéfique,  protectrice,  qui  emplit  toute  la 
pièce, faisant naître une ambiance d’éveil et de 
solennité en ton âme. 

Ferme  les  yeux  et,  en  toute  confiance, 
intériorise-toi

Laisse  ta  respiration  devenir  profonde  et 
régulière  et  sens  l’air  entrer  et  sortir  de  toi. 
Ressent le souffle qui entre avec beaucoup de 
douceur, profondément, jusque dans la sphère 

du ventre, puis qui ressort, laissant en toi un 
sentiment de calme serein. 

Ressent le poids de ton corps qui repose sur le 
sol.  Prends  nouvellement  conscience  de  la 
terre qui te porte. Acceptes que la terre te porte 
et laissez ton corps être un avec elle. 

En  même  temps  que  tu  laisses  ton  corps 
devenir de nouveau un avec la terre, prononce 
mentalement avec le coeur 12 fois la parole : 

« Mère. » 

Ressent d’une nouvelle façon la présence de la 
Mère-Terre à travers ton corps. 

Pendant  quelques  minutes  revois  le  petit 
enfant  que  tu  étais  vers  l’âge  de  5-6  ans. 
Imagine cet enfant alors qu’il attend la fête de 
Noël.
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En lui vit le sentiment que quelque chose de 
mystérieux se prépare.

Cet  enfant  pur  que  tu  es,  c’est-à-dire  non 
pollué et déformé par les adultes, c’est lui qui 
est  le  plus  proche  de  ton  intériorité  sacrée, 
c’est lui qui est le plus en lien avec ton âme.

Tu ressens sans pouvoir le formuler que par-
delà ce que tu vois, derrière ce que le monde 
des  adultes  te  dit,  il  existe  une  lumière  qui 
s’approche de la terre pour tout transformer.

Dans  la  froidure  de  l’hivers,  lorsque  minuit 
s’approche et que la lune et les étoiles brillent 
dans le ciel, l’air du dehors est emplie d’une 
odeur  particulière.  Alors  que  ton  corps 
d’enfant  est  bien  emmitouflés  dans  ses 
vêtements, l’air te rafraîchi le visage et éclairci 
ton esprit.  Tu fais l’expérience que la nature 
vit  un  moment  particulier.  Sans  pouvoir 
l’expliquer,  une  grande  joie  t’envahis.  Tu 

ressens  la  bénédiction  que  t’offre  la  nature. 
C’est son cadeau pour toi..

Ton coeur est éclairé par une flamme qui brille 
en  toi  comme  un  feu  subtil,  comme  une 
chaleur  intérieure.   Laisse  cette  flamme 
t’inonder de sa lumière bienfaisante et irradier 
à l’extérieur de toi pour bénir tous ceux qui se 
trouvent près de toi.

Bénis  également tous les enfants du monde à 
naître dans la  nouvelle année.  Efforce-toi  de 
ressentir  ces  millions  d’âmes  qui  vont 
s’incarner sur la terre dans l’année. Laisse-les 
entrer  dans  ton  aura  lumineuse  et  laisse-les 
sortir avec amour et simplicité.

Tout  en  respirant  avec  calme,  prononcez 
mentalement 12 fois la parole : 

« Bénédictions de Lumière et d’Amour. »  

Annonce pour les prochains bulletins: 

Afin  de  rendre  notre  bulletin  mensuel  plus 
«   vivant   »  nous  envisageons  de  créer  une 
rubrique « courrier des lecteurs ». 

Nous attendons vos questions et vos messages 
ou  remarques  afin  que  nous  les  publions  de 
façon  anonyme  (Merci  de  nous  précisez  si 

vous acceptez que l’on nomme votre prénom 
ou  vos  initiales  !).  Nous  tacherons  de  vous 
répondre et vous donner un éclairage essénien 
en vous rappelant que nous sommes tous des 
chercheurs sur le chemin.
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